
,csL le devoir sacrè, inoépar Notre-Soigii-cur à tuiH
1l-% enfants de soli I4Àlisï, d'être soumis aux pasteure
légitimes, sons la cond uite duPasteur suprèrXIe ail-
quel est confiée la garde des açpeaux et des, brebùý,:
car c'est lui qui veat q14'011 écoute la voix de -ses mi-
nistres comme la sienne propre, et qui -assiimile le
mépris de leur autorité au crime dé l'idolâtrie,

Et à quoi dozac servirait le ministèrêé pastoral
donné par Jésus-Christ à son Elise, si les ouaiIles
pouvaient se séparer de leurx pasteurs, ou s'il. leur
'tait libre de s'ingyérer àsaxis mission etd'le-ma
dans le gouvernement ecclésiastique ?

Donc en vertu cIt, LA volonté et (le l'ilifftitutlon
de Jésus-Christ la véritable Egylise doit se prémenter
au monde, réalisant la douible iunté de doctrinie et de
ministère ou de gouvernement. L'unité de doctrine(

aratudné parmi les hommtnes le règne de la vérité
et l'unité de ministère sauvegarde et maintient l'u-
nité de doctrine ou de foi. Plan muagýnifique et divin !

Et cette véritable Egrlise qui est en-possession de
l'uniitél dle foi et de ministère, c'est ['EgOise catholi-
que, l'Egli.se romaine, c'est-à-dire celle qui reconnaît
pour soli fonldateulr et Soli Clef invisible Notre-Sai-
gcyiur Jésus-Christ, et pour son Chef visible le Pape
cil Souverain Pontife, dont le siège Q.st à Rwme.

C'est là un fatit iincQiteistab)le.. Tous les na~
de 'E glise catholiqu-e iifont qi-'tàn<t *Eule et mêmeui
foi, celle que leu ère a rc de J4ILChNt ctqu
les Apôtres lui oi>t tnsi. ehulr d'aujour-
d'hui oroient (ce ou'" 1'1rts. dtranci ers oiat cru depuis
l'origeine du hsiaim.etCe (queý leu evelly et

arrire-uvE~xcroiront jusq~u'à la fin du- -aonide. Lttiar
foi âfr4x..uiire ~tjui air cur 'i e
-o!û.liuit )esui.*:e1l r'.d' a. & cin

ne;et dès k 'i4>>ao'Hcli'di;tau
dog tueýS, refuse (lu c Lieut &ouI d'c %ctuý IIu'Oleeni


